
L’Ukraine, bientôt privée d’électricité ? « Blackout à Kyiv ? » – Guerre
urbaine, guerre de l’énergie..
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Une Ukraine bientôt privée électricité. C’est ce que suggère un coup d’œil sur le
réseau électrique du pays, dont une présentation détaillée de 2018 est disponible ici
: https://lnkd.in/efriGKbh

Pour faire simple, les Russes sont en train de mettre la main sur les centrales électriques,
notamment les deux centrales nucléaires qui sont à leur portée (celle de Zaporijia et celle
située au nord-est d’Odessa). Ils pourront isoler les deux autres, qui sont situées loin à l’ouest
en coupant les interconnexions par bombardement ou en prenant physiquement des tronçons
de lignes à haute tension (près de la frontière du Belarus).

Kiev  sera  bientôt  coupée  du  réseau  de  distribution  du  reste  du  pays.  La  coupure  de
l’alimentation électrique est très impactante pour nos sociétés modernes. Bien d’avantage
qu’en 1940. Tout passe par l’électricité, des hôpitaux au commandement militaire, en passant
par la vie quotidienne et le fonctionnement des « services ». Tout étant « dématérialisé » et les
machines à écrire mécaniques ayant disparu, une coupure électrique, c’est la fin des haricots !
Bien  entendu,  pour  les  administrations  critiques,  les  générateurs  thermiques  et  quelques
panneaux solaires de toiture permettront de produire un peu d’électricité, mais ce sera une
goutte d’eau par rapport aux besoins des cités. Il faut rappeler en outre que beaucoup de
chauffages collectifs au gaz ou au fioul dépendent d’une alimentation électrique par le réseau
pour fonctionner.

Les triangles rouges que j’ai ajouté sur la carte (et le carré de Kyiv) indiquent les centrales
électriques ou les interconnexions critiques que les Russes sont en capacité de contrôler
rapidement ou qu’ils contrôlent déjà. L’encerclement de Kharkiv par exemple va leur permettre
de prendre les deux centrales situées à l’ouest et au sud-est de la ville.

Sans électricité, non seulement la situation militaire des Ukrainiens va se compliquer, mais la
vie quotidienne des civils aussi.

Plus globalement, cela questionne une fois encore la « résilience » d’un modèle de société qui
a fait le double choix du « tout électrique en open bar »  et du « tout urbain »  avec des
métropoles de taille croissante. La double dimension urbaine et énergétique de cette guerre
s’impose comme une caractéristique majeure et systémique des conflits du siècle actuel. C’est
pas comme si on n’avait pas prévenu…
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